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r·oqlws étant très 1111mbr<'t1SPs. 011 1/1' sera jmnais s1ir 
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cNniqur·s, o/J.1·er11r1tio11s qu'il 11011s ,1 rl(, possi/1/r' de 1·1' ­

nwillir penclanl l'ru111/>1• de sen·iu• mililai1·e q1.111 novs 

r11•cn1:s accomp/.i('; sous tes orrl'l'l's de nolr1· rr•r11·ett i> l'f ,/1ir•11-

11,1'illant uonf1'ère Moy11in. 1·15té'l'Îl/(I.Ï/'(' I'// /Jl'1'1TtiP'I', (11/ I r 
rftJime11! 1tartille'l'if>. doiit 110us Sl{{W)//.1· 1·11.1·JWt/u1•11.1·11n'lf•11! 

lo mémoi1·e ici. 
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CHAPITRE PREMlEH 

ETIOLOGIE 

Depu i.s longtemps les cli11 icie11s sont (l'accord, pour dis­
t,i11guer citez le d1eval, en dehors des pneumonies de 

nature spéciale : 1 ° un,e pneumonie franche encoœ appe­
l<~e penumonie aiguë spornclique, pi1eumo11ie à frigore ; 
2° une• pneummüe contHgieus(\ e11core appelée pn?tm10-
11ie d'écurie, pneu1uo11ie adynarniq11e, longtemps confo11-

tl 11e aver la mn lndic lypho'ide. 

,\ ) Pneumonie franche. - Pen~lant longtemps, on a 
c'l'11 qne le froid se11 I pouvait engendrer la pneumonit" 
franche. Friedberger et Frolmer disent (< que 1)arrni les 
causes externe~ cle la plleumoni,e croupale du cheval, il 

faut. parlicu lièrerne11t signaler les cfforls excessifs et le 

refroidissement " · 
~'l. le docteur vétérinaire mi litaire Bourgès, ()ans son 

travail sur l'éliogénie de la pneumo11 ie, combat avec sue­
<•,i>s cette affirrnat ion. Le froid seul 11 · engendre pas la 

- il -

pneun10nie, il ne peu1 arnener qu'un Hat de moindre rési-<--

1 nnce de l 'organisme, permettant à l'agent microbien cau­

~al de la malad ie tic se développer. Chez l'!1omme, Tala-
111011 et Frankcl 0111 établi quf' la pneumo11ie était causée 

par la pullulation dans le poumon d'un microbe nppelé 
pneumocoque. Cr nticrohe, hôte de la cavité bucco-nasale 
et (les fosses 11asales, trouvé clans la salive, se présente. 
:--ous la forme dP petits ~rains allongés, isolés et disposés 

en c011ples et pourvus d'une capsule. 
Chez le rheva l, . 011 n'a pas lrouvé de pneumocoques 

duns les foyel's d'hèpatisation, mais on y a décelé la 
présence de nombreux germes : mi<·rocoqtu:~s, s1aphyloco­
ques el streptocoques, hôtes normaux rles 1w€mirres voies 

d i~es1 ives et re~pi ra toires. 
Le refroi<lisscment, souvent secondé par d'autres cau­

ses adjuvantes, par111i lesquelles il fu ut ciler la suracti­
vi Lé fonctionnelle du poumon, amène des troubles vasc11-

lairrs el cellu lairrs menant l'organisme €11 ét.a1 dl' moi n­
dre résistance e-1 permeLtaut aux 11ücrobes normaux r;•,'s 

premières voies 1·rspi ratoires : microcoques si.a phyloc11-
ques __et surtout streptocoques d'exa lter l(,ur virulrnre l t 
dt• créer ainsi ries foyers de pneumonie. 

B; Pn€umonie contagieuse. - Celle maladie a été sou­

ren t confon(.]11{) au siècle dernier avec la malartr typbPïCI" 
t' I. ce n'est qu'Pn 1911 qttf' mon a11cie11 rnaHrc, iVI . Ir 

professeur .1. Basset, a rl-émont.1·é q11e ln fièl"re lyphoïdn 

du rhcval était 11ue entité 111orbidr spécia le tlétt>rminée 

par un virus filtrahle. 
En ·188/i., <:agna t publia tians les c1rclüws vét1't'inair,•s 

les prernièn•s nbserv:1tinns étnblissnnL chez 1, r11f'val 
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l'Pxistcncr cl'u11I' pne11mn11ir nf'ti.l>ment routagiC'llS\'. En 

1886, Tnlnmon et Fninkel, aynn1 dôcouvert dans l'llépa­

l.isa·tio11 pulmonairP 11~, l'homme le pnrumocoquc, 1t0 s ,1U­

Lc11rs vé1érinaires dr ccHP t•poqut1, émeUenL l'idfr de la 

présPnre possible d'u11 p11r umo<·oque dans les lésions d · 

la pneumonie du cheval. Cellt' hypotl1èsc, tout.e gratui te, 

n'a jamais été clémontréc. 
En '1887. Sr.lrnel.z d·éc,•it ·t: l t·ow,idère curn mc agPnt sJH'­

eifique de la rnalatli~ u1ic P't1ite l>HelériP : dipl(woecus 

pMt1mo11iœ eIH;oI•p n1ipelÉ'c diplobac1èrie de Sclrnelz, Mjà 
Pntrcvuc en 1871! pa r Fl'îrdberg~r, Rn1zzola. PPl'rn11cilo 

et' Menctelsohn. Ct:lt(' baclt·ri-e dP forrnr llvalci ire très 1wtilP 

Psi e11 tout'éc d'une zone clnire, parfois eolorée, pn1·tnis 

incolore . Ces nrganisrnes sont parfois isolés, parl'o is réu ­

nis deux ù de.ux, lnntôl aussi grnupés e11 omns C'l qtl(+ 

quefo is aecnlés t'll peti tes clJaînt·s. Lr cas IP plus fl'é­

q11c11t rst la réunion, pur deux. 
En 1888, Delanwlt.P r t Cha 111 em rSSP d éeri ven l L'Olll ·11c• 

agPn\. causal de la p11 e.u11101lif' uI1 sîn•ptocoque l rï'S \'il'u­

lent pour Je lapin. 
t.:11 188!}, Gallier el Viole! Bl 11dia11l la p11c111110-ei1l è-

1·îte ües fourrage:-;, q11i parait èt1·e ln pm' umonit• i11fl'l'­

licuse, décril'ent deux ngrnts nsso<'îés l' un. for11lt) d, 

fi lurncnts ovoïdes, le plus souv!'11l. assncié:-; pal' deux. (di­

plococcus JHteumo-cntcri tis equ i ,, ]'nuire l'onlJ(•· 1>aI· un(' 

chainette rie grains ronds (:,, t,repLoctH·ew; pnt•umcHnl-erilis 

rq11i) . 

Dès 1895, Lignièt·es entreprend llll t" sér ie dp 1.,11vaI1x 

ayant pour but rie 1·L·cher ehi r l'étio logi!· des pneumonies 

du 0hen1I. Pour l11i , l'n~r11I (flli i11trrviendri\il 1,riirn i ·_ 

veinent serai! u11c J>u sleurella : la Pnsteurclla cqui en-

i3 

corc appel(•c corco-hiwillc typique on Barilhts cqu isc11-

tus , IJa<'ille vivont ù l 'étal saprophytique dans IPS foltr­

rages, le sol. l'eau. So11s l ïnflLwnrP de entaines 001Hli­

tions favorahles., la Pasteurella pass!' rie l'étal de saprn-

11 hyl,t' ù <'<0 lui tif' pnrasi t0 
•• \11 moment. où l'organisrnl.' es! 

ninsi mis en état d' infériorité par li\ Pasteurella, le :-:tri>p-

1,woq1Ir. hôte· 11ormal des 1ir·emièrcs voies 1'fspiratoirt'S 

it1l('l'\'id1drn il et !'nYahirnit les lll'nn<'lws, le poumon, l'l 

p,11•fois touL l'organisme. En 189ï. Ligniè11,s rlémonrm 

que· la diplobact.éric de ::khüt.z 11'cst qu'u11e \1:irièté cltt 

slr0ptoc_oqne ,,<.;ourmcux. 11 démo11l11e 6gal c>rncnt, q11c lt•s 

ng.rnts décrits pn ,. Dt'lamnltc et Chan LPmess•P, le st t·Pp1 o­

<·,~cc11s pn{0 11mo-r111"rit is 1ie Galtit' r f't Violet He son l ql t:' 

tiL'.~ ,·m·ii•lt>s du ~1rrploco<p1e go11 I't1 H't1X, tlo11 I il s <lériYenl. 

llnm:, po111' Lignièrr.,. la p11eumo11 i,' inft><:liciusr esl un·' 

rnncla lill' cl c• lu fièvrr t,vpho'ifle causée Irn1· 1trI.P pasle11rella. 

;\011s nvo11s v1I er qu'il l'riul penser de crl lr O])i 11ion, 

t'1 depni,; les ln1Ya1rx rtimnrqunhles dl' mon ,ancien 111aître, 

.\!. le 111·0fesscul' .J. lll1sssct , de 110111hrcmi cli11icirnt-; affil'­

rnl'IIL l 'ex i1;tenuc <· hr z Il' ciH'ral d ·ll11e r1wumonil' eo11t.ïl­

g-ir11s(1 indé1}enda11î:' ci l" t,~1 ,tc · ,11alr1<lie typlluïfl-P. 

En 1903, k' Dor f P1J1· Hléniewokiy isole <les poumn11s 

dü c inq 1'11C\'a11x al'fe('tés rie plP111'0-pnrurnoniP ronla­

gir11~r un diplo-strcp tonoq11r rnrapsu lé, p<1tl10gènc pou1• 

k· clwvn I rt la sou l'is l'i r't'SsPmbln nt 'h:-atl'r·o11p au strt'pt,1-

r·oqut' rlr Sdrülz. 

E11 1 DOCi. Lorcni C'llS('l11P11t·c clC's 1110rTca11x de peau 

du palum11 rie cllt' rnux nw la<:t'S dt' pl i> t11·0-p11 c" nrnu11i1• 

c·o11l.agie11st-1 clans <lv ],nu illon, du sérnm dr clwrnl cl (lu 
sfr11m h11uillo11. Le produit dr nlf'lugr ·cont it'n1 des hôt1m-

11C'.ls dont q11rlq111~s-M11s s111 11 Pll \'(,1ii> de trn11sfor·n1 atirn1 

{ 
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vers le type coccus. Lr. bouillon ensemencé ,wcc des prlif$ 

morceaux rle peau d'nn cheva l malade depuis quatr<• 
jours est favorable à la multiplication clr l'agent micro­

bien qui i>erd son a~pect cle bâtonnets fJOIII' affecter la 
l'orme de coccus, et nu troisirme jour on voit nettement clr. 
l>raux streplocoques. 

En HJ06, Barnclw llo rt PricoJo signalt>1ü clans le sang. 

les exsud~1ts et les organes <le chrvaux atteints clP pJ.r uro­

pueumi,nie infectieusr, ln présence rlr corpuscules isolés. 

rarement réunis par dr11x, nwsul'ant dr 1,5 Y i1 3.5 Y, r1 
ayant une Corme ovalr nu ronde. 

An congrès inl,erm1 ti onaJ de mé<:·Pcinc vétérinaire tr nu 

;'l la Haye en septembre 1nOH, ~J. M. -C. Tartakowsky. 
directeur rlu, labol'aloil'e agro11omiqup ~t llact.ériologique 
clP Saint-Péte_rsbo11rg. conclut q11{' le diplocoqur de Sr-hïilz 
(streptMoque de la g011rrnc ) est l'agent <l'u11r partie des 

affec'Lions enzoof,iqu<'s et épizootiques des vn Îl"S t'<'Sp ira-

• toires du cheval. 
A cc même congrès, Know alt.riliuc la pneumoniP oon-

1 agieusP au haccilns plcuro-p11eumoniœ contagiPusa:' N1110-

1·111n ; !fil M. le professeur· Cadéac:. de Lyon, déclarp qur 

la gourn~,r et. lf's pnrumon ies contagieuses ne sem i qu:­

ilcs degrés <IP l 'infPclion st reptococcique. Lrs pr2uvPs 

cliniq11es résu ltent dl-' l'ét,ucl1e. comparé:' de toutes lc•s ma­
ladies de l 'appar'f'i l ,·espira1oire du L'lwval. Ce sont les 
mêmes microbes que l 'on rl'tr011rP dans toutes ces affec­
t ions. 

En HJ13, Graffky obtint I<• développPment. clP la pnen­

)TIOrlie par le d·épôt sur IL's muqueusrs nasale <:>t b11ccalt· 
de l'exsudat broncllo-pulmonail'e prélevé sur dPs sujets 

sacrifiés ù la période c1·augment.. Luhrs met r11 éviden<'e 

\,, ' 

""" 
' . 
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(]a ns cet exsudat dr fi ns éléments présentant _les• cnrl:lc­

lè1·es üe certains protozoaires. 
Remelans en Hl20, r•onsta le que la gri 1>pc humaine et 

la pneumonie contap;ieusc rlu cheva l , sont deux maladies 
sPmhlables, mais il n'obtient q11e des résu l tats négatifs 

clans ses tentatives dr tra nsmission (le l' un à l'autrP. 
11:écemment, i\l. ]p professeur agrégé Louis (~,wcbcr, 

s11r quaraiite-cinq cas de pneumonie contagiensr obscr-

1·rs. trouve toujours et dans t.ous les ol'ganes f)Ù clPs pré­
lèvcrn.en t_s ont été faits, le diplocoque. ( c ./'ai toujours 

constaté sa présence d,1ns le sang (par rl es hémocultures 
rn bouillon de cheval) , dans le poumon. la rnte. Jto jetagf' . 

lf's abc~s de fixatio11 011 antres ... 
" Dans les tissus Pl le s,rng-, ou Ir ITouvc ù l'N,nl de 

diplocoq 11e, de petits amas staphylorocciques nu dr 
c:ourtes chaînettes . Cc ' modP dP ,group<>nwnt en ehainf!.tfs 
est s111i.oul (r,équent dans le pus des abcès et. rapproche en­

tore l'agent infertirux cle la pneumonie de celui rk la 

gourme. 

<( Les réactions de précipitation et d'agglutinati011, pas 

plus que la déviation d11 rornpléml:'nt, ne m'onl mont.n" 

non plus aucune oifférenor entre ces <lenx espèces. » 

Qu'il y ail nn ng(~nl spéeifique uu 11011, que cri agm1l 

soit le str'eptocoqu,e 011 un aut re miornorganismc, il y a 
un fait cfü'tain, r'est. qu'au conrs ries pncurnoni(ls du 

cheval, le streptocoque (ri iplocoquP de Schuetz) int.ervient 

t.uujours à un moment donné, soit comme agent causal 
pour· 1Ps uns, soi.1 comme snscepti!Jle d'amen<>r des com­
plications et. cl'ent,r(lt,('nir la ma ladie pour les nutrf's. 
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DIVERSITÉ DES STREPTOCOQUES 

J\l. le cloc leur Paul S:idallian. dans son mnarqnablt• 

t.ra rn i I sur les slrcptoct>quC's hémolit.yques JHl.thngènes 

pour l ' hrnnmc• écrit q11 ' " 011 a groupé sous le 11nm dt• 
streptoroqurs des germes tl'ès nombreux ayanl h'. forme 
.du mirrohc dt:> l 'érysipèl<' 1111 d't· l 'infer.tion pmwpernle · "· 

~lais . ilrs streptocoques ont rté' ,·encontrés dans hea11ro11p 

d'auln's affections. rt dt• nornhreux aute111·s n11l youlu 

fnire u11f distinctioll Pl. ne pas adnwt.tl'C' que des mala­

tl iC's si rliffr rr ntPs pOlll'HiPnl. t'•tr·e causfrs pal' 11n mêrnt• 

mic,·obr. 

Quelques-lins ce]l<'ndant. admin-'111. l'1111iri1(, du .shP1'.io­
cnque « Pl la thèq> dt> W idnl l' il 1888 fit ,1dnwt l n• q11 1111 

rn(•me germe peut C'llgt- ndr r1· dt•s 111a lndips t' l iniqucmenl 

et. anatomiquement dissernhJalJlPs. ,, •\lnnnorcek parlanl 

dP cc priuripe, prrpara en t8!):i 1111 sfrum rno11ovalenl de1-

rn11t. Ê' lrr artif' vis-~1-vis dP Ions ks st,r rptoroqnrs. L '1' rn ­

p l'1 i dt' t·t' sfrum 111nntnI quP s1111 opi11in11 <'t ail !l'op 

cxr lnsirc el ù la sui t.e ri <' divr,·ses exp ériences, Courmont 
affirma << qne les stl'Pptocoqucs ,·eprrsent,c.nt 111w famille 
rnicrohienrlP mal dif'férPnC'iée, romposrf• cl ' 1111r ~frir ri{' ,. -
r irtés impossibles à distinguer ,,. 

l,p Docteur Sédal/ian divise les streptocoques rn : J •· 

Sti•f'J>fucoqae Mmolyliq111· : 2'' Strr:ptocoqur· 1·il'id1111s : 

3" Streptocoques inrf if f én•nls ; !~" S f.re 1!focorJ1t1'.1· a11.f/h·u­

l>iPs : 5" Slr<'ptà<·orrw• ptéomo1·11/J1• de Rosmow : 6° Slrr• 11-
/0/'0q~ws pathogèn1•s surtout pour lrs espèces an ima](';-; 

IJ01·ine,s et équines dont plt1si ct11·s !"Crnhlcnt pouvoir êt1'P 

pnt.hagf'rn~s pour l 'homnw ('! parmi lcsqut>ls i l dis1ing11t' : 

//) le st.repf;oroqtH:' dp la gOll l'l11C : /l) ltv slrept.oeoq11 C' dt• 

rn11asarq11e rlu cher;il : r l de.s str1•pto,,oq1ws pnthngè11cs 

pour divel'scs espères îlllimales (cheva l. po11 I<-', 1•,'a u. p ·r,·, 

lapiu, rhic11, ra [) : 'd 1 dl's st.rr p1oc'nques 1)1wins (mnnn1i ll1 

('(llltagic11sf' des vaclH~S lailièm;) . 

Eli '18%, Lignièr?s diffé1·<·nciaiI déjù deux types dC' 

,-;treptoc•oq11Ps : le typ1• pyogène et le type gnul'met1x : 

Pl t' II 18!-l7 i l 111ontrn qu·on w11t 111Jt t>nir 1111 sél'urn anl,i­

go11rmC'11x spécifiquf' contre 1. slrcptornquc flt> la gournw 

(:d11i rie la pnf'11monic ll u f'IH'ral, I'{ cd1 1i dt> la sca l'lat.irn• 

dl' l'enfant. Pnl' contre' ,,_, sfr11m n'il pc1s d'aclion contre 

I<• strcpl.oroquc dl' l'érysip<'>lc (ly1;e pyogè11r) . Lignière:-; 

r·oncluaiL : << Le t.ypP st1·cplocoq11P go11mwux est hiologi­

q11r nw 11L clilférenl cl11 sLrf:p toroquc dt• l'c•rysipèlr df' l ï1011l­

nw ou, plus exact.crue nt, nous rlevo11s .-.éparr ,· dès 111n i'1-

lenant. IP-s strep tocoques en rlc•ux gru11ds groupes pn11yc111t 

sr rencontrer aussi Ilien r. lwz I 'homm,P que cher. 1es .i11i­

mnux : l'un correspo11tlant, au st.reptocoque de l'{>.rysipi:lc , 

l'autre au st rrpl.oroq11c de la gourme. 

Broct1-Houssru. Forgeot et llrba in ont pt·ou ,·6 par la 



fixation du compléme1_1t Pl la reclwrclw. dt> l'homnlysi1w 
que le streptocoque gourrncux est bien une espèce (jll l' 

l'on peut différencier de 1011s les autres strcptnr1Jq t1rs 

connus. 
li est donc démon t.ré actu-ellement que les 1'ilCf's <lv 

streptocoques sont trè~ nombreuses, que Cf's racps prc­
duisent des affections lrès différenles, et qu·aveé un sérum 
monovalent on ne saurait lutter efficae1~nrnnt contre l·lllkS 

ces infections. C'est pourquoi Marmo1·cck a modifi('. dn11-; 

la suite son sérum en le l'endant polyralent. C't~st e1• 

sérum que nous avons employé clans le traitement dr 1111s 

pnemnoniqnes. 

.,, ' 
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CHAPITRE Ill 

DU TRAITEMENT DES PNEUMONIES PAR 

LE SERUM ANTISTREPTOCOCCIQUE 

De nombreux auteurs ont prér.onisé l'emploi du sérum 
a11tistrrptococcique dans les pneumonies du chevnl. Cer­
tains obtinrent cle nombreux succès, cl-'aulres ne furenl 

])as aussi heureux et M. le vétérinai re principal Perrin 
écrivait dans 1c Répertoi re dr police sunita ire du 15 11n­
vembl'e 1906 : •< Quant au sérum ::rntistrf'..p,tococciqu<> 
plusieurs praticiens en auraient retiré de bons effet'<. mais 
d'a11Lrrs auraient 'etf plutôt. des a~ravations il. la suil!' 
de son emploi : il esL à notre connaissance un cas où il 
n'aurait servi qu'à produire une évolution d'environ deux 
cents al>cès ; un autre, avec le sérnm polyvalent, où les 

• 1 

injections ont été su ivies de phénomènes locnux ctr sup-
puration · particulièrement graves clans les régions co.-.­

tales et préscapulail'es n . 

• 
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Ligni&1·<1s. en l896. clémo11t1·c l'inefficacité du :..rr11n1 

mouovalrnl. de ~larmor. c·k dans les pm•umonif'S rlu r,Jwrn 1 

t'I met <.'li évidence la r(·sistanr·1• rl11 sl rPplocoque dl' la 

gourme ;i rE' sérnm. A la <;éa nrP dt• ln Sorir,té C.è nlra li• 

rlr mt~ckcinr vél.érinairr du 11 jui11 1!103. 111011 rf'gn Ili'· 

111a ilre, )1. le professr11r Xoranl, signa Ir la polyvalP11c<' 

du nouveu11 sérum rle Ma1·morcek 1-'t son aetivilé! contr.• 1 s 

divers types dr st1·cploeoqnes. 

Bohr, df>puis 1901 rmploie av<•c sued•s ll1 sérum a11li­

sl rrptocorcic1ur clans IPs di n'l'SPs a ff<•1·t ions gourmcus -... 

Il injecte trois flacons dr JO cnu· l s dc•11x pn•mi<1 rs jo11r:­

t'I 2 flaro11s l E's cieux t'I ll'ûis jo11rs suirnnts. Il appliqut· 

s11rtout er .morlr de lrnitrnwut aux plH'11n1<111irs ~011r­

nw.t1ses. 

,loly tente d<• géni•ralis{'I' t•l'lft> 111{•1hocle <'I il i•cTit : 

« Nous 11vons P11 recours dans 1111c longur srrir de 1:;11•11-

111oniPs infcrtir11srs à f'r111ploi !111 ~fr11111 antistrep101·01·­

('iq11e ù la close dP 160 cmc 1'11 six jours. ~ons c·royo1 1s ('li 

avnir rrtirù de hons rrsullats. 1, 

Walter nous apprend q11(• la sérnt.hi·1·api11 a11tist1·c· 110-

c·ocrique, rst a pprouvér par I" ministôrt• d1• la C ur1·r-.• 

saxon C'Omme moyen Ir pins pffirnre l'nnlre IPs pnr111w,-
11i<1s du chrval. 

lkouin écrit en J90ï : c, l<'s résultats ohlt•nus. sn11t 

dans J.rnr ensemble, ct'1·taincm<'11f sup<'•rieurs ;'1 ,·rux que 

11011s ont fourni lrs rnC:•thodes m•1:inai1·rs. ~ous avons eu, 

Pnt.rc aIItres choses : <i<•s ('l\11trs rapid<'s de t,empérat11r:. 

dc•s ronvnlesœnces très hrh2s. C'rsl 1111 lraitem"nt élégant 
t>t c1·autnnt. plus l'fficacl' qu'il pst appliqué hâlivf'me11I. , 

BP1fü•lmnns dit qu'au eours d'1mc épidémie cle p.lrul'O-

2:1 

p1H'umonie coutagit>usp " les romplications pulmonair,·-. 

purent être jugulées grÜ.C<' aux sérun1s polyvn ll•n Ls 11 . 

Ll' sérum anlistreptncol'f'iqu. a dotl(' {·lé rrnpluy<'• p;11• 

d<' 1mm1J1·r11x a11te11rs d,·ns le trait i>m,:: 111 des p11e11111011i'.·s 

!111 c·lientl. Les qtll'lqurs 111ls .. rrntio11s qui 1'0111 suinL' 1·D11I 

111H1s fixrr sur sa l'illeur. 
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OBSERVATIONS 

0BSER V A 'l'lON J 

/-f()lCs.ve, j ument, bai cha.tain, gra11cle balza11e P . O., (i èllts, 

mèL 58. 

Cett,e jument e1itre à l'i11Jirme•rie le 5 j anvier ayant laissé 
f;on barbotage la vf>ille au soil'. 

L es muqueuses sont légèrcn,e•11l sufrnuér::;, la toux forte, 
:;rasse et sans rappel. Par les d-en.1., na~eaux s'éco11le un , 
jetage ab011da11l, rouillé, T. -i-0°2, P. 66, R. 30. La 

0

pre.ss.io11 
au n_ivoau des espa.ces i11 t-f'n.'osta,ux est 1rn peu ûcJuloureuS(! cl11 
côté g·nuche. La perr11ssion d,érèle une 111atité complète dans 
lu zone posté,1'0-infé,r'icure ,d,u poumon guuche. L'nusrulta­
[i,on m onl.re ,qu'il ex,iste de gros ràles m uqneux daw; l,f1 par­
t ie ,;-u,péri-eure d e <·e poumon >t lorsi que ln l'es•p il·at ion a t o­
talement- dispar,n clans la partie mate, et est très atténuée 
d,ans la ré.g"ion précordin lr . L e ,di.ag11ostie porté esL : pleu­
ro (?) pneumonie ùe h1 •base du poumon gaiuche. 

Dans l ',tµrès-midi, Hotesse préscntr 1111 ensemble ,de. 
symptômes fai:sant r r oil-e à ,(],es coliques. E lle se cou che et 
8(' rel ève plusie111·s fois, mais elle se couche toujOThl'S avce 
précaution et sur le côté gauche. ,Tra,iternent : s inapi&me. 

Electuaire avec : Alcool à 95°, 50 gr. ; acé-ta nilh-J.e 10 gr. 
Le SOÏ>I', T. 40 °. t,c 6. L'an,imal a JuLssé so11 a \·,oine, mais a mangé son 

fom. Les muq,ueuses sO'!Jt j-aunàtre~, l égèr ement injectées. 
Sur les nuseaux, on voit du jeta,g,e desséché, couleur soufr e. 
L'animal est très .abat.tu ; le pouls, petit, fila-nt, est à 54, 
R. 2û. Le t empérature n'a to11 jo11rs pits ·cliniinuée et est de 
40°2. 

- 23 -

L a pe rcussion u e déeèle rien de 11ou veau : la, partie a nté­
r ieure du poumon g.auche à toujours sa résonnance normalP. 
L'auscultation révèle les mêmes bruits que l a veille ; cep e11-
dant, In. resp,iration ch!vient légèrement soufflante. Dans ln. 
zone mate, a uclJn brni! 11 ·est eJJtendu. On institue le traite­
ment pru· le sérum n ntistrept.ococcique. 

Trnitement : inj,ection de :~o cme. de sérum antist repto-
cuccique. 

Electuail'e ave(' SO g r . d'alcool à !)5°. 
Le soir la température n'est p lus que de 39°G. 
J,e 7. Ho tesse mange toute sa ration ; les muqu euses, 

moî.ns in jectées, sont jauni'tt.res. L'anus esJ. béant, expulsant 
r-untinucllemenl des gaz. Le po11ls, assP:r. fort est à 50°. ' Res­

. pirntion petite, 26. T . : 39°. 
Lu matité a gagné un pe u en HV>111t, JT1ais il y a toLJjnurs 

11ne zone .respirant da ns la Té3·io 11 p récordiale. :v1atité tou­
,Î'()lll's complète en arrière. 

A 1'a.usc11lt.at ion, ,111 e ntend de g.ros rùles muqueux en 
ha ut et eu ava n t ; d.u souffle t.uhaire clans l a zorn~ mate. A 
dnJite, on entend quel·ques iégen; n\l es mnlpte ux dans toute 
la zone n1oye·nne. L a 10·11x est prot,mdc <Jt. sans ra.ppel. 

Trnitemcnl : i,n,jectio11 d e '.30 cm c. rie sél'um. 
Electuaire avec 50 gr. d 'alcool. 
T. du soir, 39°2. 
LI' 8. P,as dè ch::mgcn1cnt clanR la c:olora.tiou des muqueu sès. 

La tempé-rature est br11s(J'uernent !rom.bée à 37°4." L e pout,s 
1111 pe,u fa ible , est. à 44-. R. 24. L 'animal mange bi en ; l'a nus 
c,~t fouj om·s béa11t. 

La toux -est ,gr<1sse, profonde et sans r<1ppcl. On e ntend des 
rùl es muque ux en hant clu poumon gauche ; à '1a limite d e 
la partie hépatisée, 1111 soufAe t 11baire à timb!'e humide. 
Da11s IR vone infér1eu1·c d e la partie, hépatisée, c'est le calme 
a ln,ol1 1. A d1·oite, râles muqueux en bas. 

:\lêmc traitement q,uc J.a veille. 
. Lt> soir T. 3702,, . 

Lr 9. L'a.nima I est, ga i et n nrnHC:é : l'anns est fe1·1né. 
T. :J7°7, P. 36, R. , 19. Toux rrof-Onde, grasse, sa,ns rappel. 

A l 'auscult a,l,ion : ràlcs rrn1,q11 e ux à, grosses bulles en h1'ut, 
snu fflc t u•baire dans l a zone supérieu re d e Ja partie ll'é\p;,ttiséc. 

:\Ième traitement q·ue ln veil le . 
Le soil', T . 37°-4. 
T..1• JO. T. 37°5. Con1rne t.raiternent, l'animal ne reçoit. q,ue 

du sulfate d e srrnde dans sor1 barbotage. 



T. le soir, :r;- 0 8. 
/ ,1• 11. L1•s lllU<flH~llM''- ,;1111I ,·w·on• 1111 peu injertêl"i,,. T1111x 

p1·olo11cle ('[ sn 11s rappe l. I '. ',0, H. Hi, T. :n":!. l .;1 nw t ité' n 

l'erulé ve l':s 111 IHw~ rlu po11n1011 t'I 1•sl rlt•s<·c nd 111• l'er s la / CIIH' 
i11 1'é rieu1·e. J<:11 haut ràk-. 1111J111 1Pll~ il pelit.••s bulle<-. l)uus 
i ou!t• ta z,1111• qui t>la il hé-p<11 i:see. 011 l'lll end dt!,- ni le,- 1·1·{•­
pitont.s h11111itles. Les 1°,1·1·é111e11ts ,-1111I l',1111oll1s. 

T rni!em e ut : s 111falL' d ro s111ul t'. 
T IP SOÎ I' , :17°1,_ 
f ,1• lz. 1:a11i111al p:,;I très ~ai el il 1·tH11plèt1•111Plll 1·e1·0111Tt'• 

~on appétit. 1.1' p1111b ,•~t H iû. H. 1 i. T. 3, 0 :!. l..i pt'rcus,-io11 
'-!l'è le e11(·1,n 1111(! 1w t it 1• z11 11e du su l1111atitr 1·11 lias l'i 1' 11 

111 l'ièl'c. l i .1· " h1ujo11rs rl 1•~ rà lf's 111,11qu-e 11 x 1• 11 111111 1 et r-r{·­

p il11 11ts en bu.-,. 
\l èllH' t railr111cnl. 
TL111péntllll'l', le o,OÎ I', :l,". 
/,1• ,.1. A11 i111nl gn.i, llllUllleuscs }1 peu pri>.~ llll lïllll l1'8 I ,(' 

p1111ls, lJ II Î étn it filant la n• illL• se 1·f'lh•t• uu IJ L'll. :m. L :1 rrsp ira­
ti1111 e:,;t f'll('lll'P itrégu liPI I', n~ilél' 1 ill' llll>lllr11t--, 1·,l1111e Ù d'ail• 

ln•,,., 15. Hien dt• llOll\'l'all il la J)"l'l'11-.,-i1111 el :'1 l'au..;eultati,,n. 
:\lè llll' ( r,1 il Pll l(' l11. 

/ ,1' 14. I.,• p11 11 ls est l'l 'd l'\'l' l l ,[I 11111·111111, :)\l, n. lti, q11t'lq111•s 
l,·gc1·s râ le,- ,· 1·{•pita11ts PII nrr ièl'r : 1·ps,pirati11n l1n1j11uni 1111 

peu affaiblie Pli h·1 ... , à ~a111·lte. A la p • tTussillll. la résonn,11H·c 
pst no,·nn(P, 011 Ill' dUJIIIC plus Hll<' llll ll'éd ieanH' l11 i1 ranint.1 1. 

/ , 1• li>. P !li, H. J:3. 011 11·P11[p 11rl p l1 1~ (I I P q11 1• lqu c!'. lil•:;Pr , 
n 'ill'S Cl'é-pi t a 11l ~ (' l] lias, /1 g-aul'l1P, il\l'I ' !Ill 11r·11 de ·li111i1111-
I i1111 du 111u111111re. ]-Joies'-" 111an_g-!' atk-:-i l'ÏII' 111r 11ur11t·dP1J1P•1t 
,., 1•11t 1e Pli 1·11n1alPs1·e1H·<' il 1·etl1• rtat<•. F.llt> l'l'J>l'PII 1 ""11 "Pl'· 

1 ic-c• Il' LR. 
11,·111arq111·.,·. - Ln p 11c•111111 •11 ie /1 g 11 11c lH' rlt rn l :1 él,(• nlT!' c·ti'•1· 

,·Plt l• j ument II donc éYlll ll t' cnrnpli>trnw nt 1'11 1,0 ir1111·s, rl111·,;,, 

ashc>z com·lr. Cette> nbscn,1ti u1 111111111'<' en out re, 'l'if' : l'al'il­
t a11 ilide à la dose de JO ~r . pa r j1111 r . 11·a pns dnnnr de d111h• 
R<' ll!;ilJle cle IPll1JJtf1•n tnr0P, nl o,·s q11P di--s la pr e111i è1·e injrci inn 
d 1• sénnn antislreptoror·r· ique. la t1,mpér ahll'P s'Psf m i~" dt' 
,-u ile à dimin u e r . 
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On:;En 1 \1'1(1'( 11 

l/a11uar, 1·hel'l1! l,,ti 111·1111, l111lr.ant• I'. Il. l1,•111111tr1·, Ci a11s, 

Ill (iO. 

1.1' 1. ja11vier, ll :111gu1· lais;.ic• sa r11tio11 tin 111a tin. AnH'IIP 
a lï111ir111eliP. un uotc 111,e l111111111liu11 rlu 11111r111Ul'P 1ésict1• 
luin• t'n lm~ el il guudw. La 1·011jo11cll\c t,,.,t i11jeclét>. R. :!'!, 
P. \;>, T . '►11°. L1' diu;.:-1111st.k pol'lr est J1J1P11111onic• à gauche. 

011 met 1111 s111npismr ,ous le lhoi 1\ et 1011 l.1il prendn· 

Alc-1111I . . . . . . . . . j() .~1·. 

,\1·l'la11il1cl1• . . • . . . . . . . . 10 gl 

J,1· :;. Le, m111p11•us,-. ..,.,111 légèn•111enl i11jl'rlé1•s. L'animal 
rst touj11111·s trist1• el 111,,,..c ,;un an,i11P. l.t• pouls l'SI petit. 
i.'.l, H. 2t ou d(•1·rl1• ri•· la s11h111ul,ilr jusqu'au miliru de 111 
haut1•ur clu po·11111111 ~audw. \111rm111·1• p:,,.a~é1·1• clan;; ln zon,• 
supi•r·ieun• tle 1•p pminwn. ahnli duns lu :r.nne inférieurr 
T. :!!1°8 \li\me lrnile111l'11I. l.1· soir, la lf'ntpèrntun• rl'mnnll· 
à l()u. 

/.•· fi. Pa., de 1111 lilit-alinn """"il,lt• cleprris 1" mille• P. ~>Il. 
H. :!i. Ln s11btnnl1té :1 fnil pluee il de h1 111ut1IP cnmplètt> . 
ln 1•pspirn1i1111 n 1111 li111lir,• sourflanl i1 la Jimill' de la parti,• 

hép11t1!<ée. 
I.1• mati11

1 
T. Hl0 2. ;'1!/11 11e trnilem1'11t. 

l ,1• soir, T. JO" 
/,,· i. La resp11,1l1t111 d,•,i1:11t 11ès diflkilt• 1·t pst léf(l'l'Cll11•11I 

tlis1·01·clnnl1•. Pou ls pclit, liln 11 l, ,prcsq11P in1prn•c,ptihll' Pi 1111 

1·11111pte fiO p11b,1ti '"" a la 11111111te. 
l.'a11imal e~t lrrs uhaltu ; "" Pltll"tHI 1111 l11111! d1• i-:u11tt,• 

letl!• à 1'1•11lrée rll's 1111sl'a1n. T 10°. ll<'s niles n(•pih111th 
h111111 les t·\islelll dau-. l011l1 ln p1rlit• ,-111nril 111• 111 pnumt111 
ga111,he. ll1111s tout .. 111 z11111' 111:tte 1>11 e11l1'lld 1111 souffle 111 
bain• On r.11ppri111t· 1'·11·1•1:111ilicl, el 011 i11stit11P 1 .. lrniternent 
anti,trepln1·11t·dqt1P : 111Jeelio11 Il• :lO 1111r. d· ..,érunt et nn 
du1111r ti'l.t·t>ol 50 gr. LI' soir la ten1péral11n• t1111illl' i1 :18°4. 

/.,. ,\. ll1111gar <fUÎ ,tllait lrPs mal la \Pllh•, ,·a lll'nucorrp 
nJÎf'll\. JI n rnung • to11tP sa r;dinn. l.1• l,nrrl rie gn11ttelrltt> 
a dispan1. H. 40. P. :iO. Iles n))es n1U(pw11x n11t suc•rrdé au, 
nil1•s erépit.rnb humirlt•-. dr la partir s11périe11n• du p1111n11rn 
ga1ll'he. l.u te111pt'.rnt11n• est l'l'lllllllll1t> le• 111at,i11 i1 :1!1°11 Jnai~ 

27 

s,,11& l'influc•n,·r d 1111e ll•lll\C'llt• injt>•'tlun tlo :m r111r. dC' .,{•rum, 
,·Ile t•sl retnmbér Jp st1ir il :18°2. 

:\lètm trnttPml•llt 1111" l,1 ,eille. 
/,1' !J. L'a11i111al 111a11•~t· tuutr- ;.;1 tatiun. IL :!G, I'. IK \lèmc:; 

s~•mµlùmes qur lit , ei lie. mê111e t rn ilemcnt 
Le matin, T. :m l.t< soir, après I injed1u11 dt s1iru111. ;Jjvfi. 

Lr 10. P11s (lp l'hHll!{t'ment d(1ns l'élat !{Pnérn l r.ln nuiladc. 
\lènw lraill'nwnt. Lt' 11wli11. T. :37°8, le soi1·, :lR0 

!.,. Il. I'. :H, H. lfi. Lr 111atité cl1111it1uP 11 étenllue. l>ispari 
lion du souffle lubai1·L'. Hàll•t- m111p1PUX 1•11 ha11t, rrépilnnts, 
humid1•s da11, h :r.ùlll' s,1b111'1ll•. !111 supprime lt-~ inj1•rtinns 

lie sèru111. 'I. 1P 111at111, :Jï 0 i : le soir, :J7" t 
On Ill' d111111e plu~ q11e i)(I gr. cl 'alcool par jour 
Pt'-11 a peu, 10111 1c11t1e ùa11 ... l'onln•, el 11• 15, H1111gar 1·11tn• 

1'll .,·,1111 alesl'l'llf'P pnur 1·e1u·1•111lrc so11 tra,ail )l' 21. 
fl,•11111r11111•.,. - C1•t tP 11l,-.crn1I iu11 1110111 n•. peul èlre 111ie11x 

l'llt'Oll' IJlll' )a pré1·édP11lt·. J'i11suffü,,llll'P <11• l'nl'élunilidr l'Ollllll1• 

nntit)lt'l'lllÎIJllt·. Ta11l q11P 1'011 a emplo~é l .1l'èta111lrdP. l I lt-111 
pl'rnl111·(> s'rst 1·1111!--ta111111P11t 111.li11tl'lllle n11l11ur dt' 40°, alors 
que h• soir 11u'1111· fi•' la pn•111iè1·e i11jert.io11 cle 141•1·11111. Pllr e~I 
hrn'-•fllL'IIH'lll des1·t•111h11• de \O· à :U,0 :?. 

Cetti• prrnlièr·L• inj1•1·tiu11 él11it en 111ènH• tPrnps s11ivil' d'111H' 

,znrnclP ,111.rli nti 11 le l'ilt ,t ~én rai du maladr. La duré· 
rot.ait· d1• l:1 m11l11 lit> 11 1 ètt' que d, 1 11 j,111r-, t'I l:t ,·011\ al'"'• 

,·1•11c1• de• li jrn11·~ sr11lPu1c11t. 
CP 111.tl:ult' u·a pa, Pté' :,;ai~tH•~ 
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/ 11 N/i/ u/1•111·, l'heval hongl'e, hai 111a n1111. PII tèli', ba lznnes 
pm,t Pl'i f'\11'('!>, 5 11 ns, 1 111, 5î. 

C1• !'lw111I :r lnb,:c\ s 1111 rPpas If' l:l j11l1\" i c 1· nu soit'. Atnent'• 

i, l:i I isil r du I t 
Il r•,-f 11·rs 1ilrn1t 11. 
L a 1·011jonrl i Vf' j 111màl t'l' 1•«1 forl 1•111r11I injPrtPP. 
T. Hl", IL .:.11, P. HG . 
La pr n·ns~io11 rrvrlr dt• ln ma lité dans lt> t i!'rs infé rieu l' 

1111 po11n111n cll'nit. Hrilcs llltl<fllNlX rn haut <l<> C'l' rûtt•, rt 
1 r-.~p i r:1 t ion JWl'Sfllll' ,1 bol i !' dn ns !11 zou r tilH Il'. A ga urhe, Ir 
111un1111n• 11'sir·11l:iir1• est 1111 p1•11 di111in11,• en has. On rlonnr : 

.\cétanilid P .. ... .... . . 
Alcool ............... . 

/,,. /.ï. H. 2fi, P. !\!I, T. W 0 • 

J.,, ~llil' la l r nipilrnlni-1• rnonlt• il 11' 0
\. 

10 g r . 
;,o gr. 

l'a-, dP chaugemr11t nolahll- clrpuis l11 vt•ille. On iujecl<' 

:10 , ·11tr'. d P srr u111 antistrcplt1r•1wr·iq11e l'i 011 dn111w ,iO g r . 
,rait-uni. 

1.1' soit·.'!'. l-0°. 
1.,: I li, ln:-:.1 il 11len r laisse ;;on a ruitw Pl PSI toujour:- t r i>s 

1tb·1 lt 11. I'. fiR H. :?\. T. '>ll0 1i. A cll'l>il e . la 111ntilr m ont e 1011. 

jo111·., el clanf' retlf' znnr. la J'e-;piratiun rst c-nmpli>lf'ment 

,1lml it". 
.\JèmP t I nilrweul q111• la I Pille . 

• J.1• snir. ',0°,i 
},,• li . I'. fi);, H. :?li. T . llllllin . . /41lft2. :\lènll' lnlÎIPm<'lll. (. I' 

'-ù Î r, T. :l!) 0 k. è 
J.1· 18. p. no. R :n.. T . '.0°G . 
.lrl 11gr 11ho11rlaJ1t d r t pi,1,1te s1 ►u fr(,p, d t•sséohè en pm-t,ii, a,11~ 

1)u111·tot11':- des nast•a11x. lnslilu(p111', tri-s l riste, l l'ès aball11. 
Il<• 111a.11gl' pa~. d11 luu t. A •gn11d11• nn décèlr de ln. maUté e n 
1ml". l'i h1 1·cspiratin11 est p r esque abolir dans cet!!' wnr mali'. 
A rlroifr, ln. rnntitr oc-r ttpr l a 111nitiP rit' la h1111t,eur cln pou· 
111111 ri n11 enlC'nd 1111 ~,HtfrlP 1ullnirr i1 lrt limitf' rie l'hépati­
:sat i,m. 

I.P dingnosti<· ill' jllll'llllll;l1Îf' c1011hlr ('St portr . 
.\lè•mr t railpment <JUI' la Hillr. 
LI' r,;1lil', T. 1,0"i. 
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t,· -l!J. lJ1st·it11teur n',1 pas mangé son avoine, ni sa paillf'. 
Les nn1quc11ses, ont 11ne lrinte subictérique. La toux est pro­
fon,dc, sèche et sans rappel. .P. 74. J_,a respiraliun est petite, 
di[fl.ci le, 32, T. 40°2. A ga11clle, mat.ité en b~,s clans la zone 
précordiale. La respiration est exag-érée en ,J1aut, soufflanlo 
a,ec quelques crépitations à la limite ,rie la matité, abolie 
dans l,a zone mate. 

A droitr, la mat.ii& est tou,j-01ms au rnêm,e niveaiu. La res­
pirat ion est, exagérée• et soufr1an1e e11 ha,11I et on enl:end le 
snuffle tubaire dans la zone intérieure. 

011 ne clonn-c q,ue 20 c.mc. cle sérum _et 90 gr. d'alcool. Le 
;;nir T. 38°8. 

L11 20. P . 78, H. :16. A ga11c:h-e lu matHé ,;'Hend hol'izonta­
Jcment à 10 ccnl,imètrcs a u-d-essus ,de l'olécra11e. A droite, 
ln matité s'étend aux trni~ ,quarts de la ha,ute1u fiu poumon. 

T. le mati11,, ·89°8. 
On ne .clonne q11e 50 gr. rt'a lcool et 4 miHigr. de digita line. 
Le so ir, T. 39°{ 
Le 21. lnstibute111· laisse enrore ,;o11 avoine, ce.pendant i l 

µaraU mains nbatt.J1 que ln veille. Les muqueusoo, j.aunàtres, 
sont. moi11s inj,ectécs. La toux est fréquente, profonde, sèche, 
quinteuse, do11loureuse, sm1s rapµel. Le pouls est tnujours 
fa ilJle, 64-, R. :J2. Diu,rè;:c a,bondu.nte. 

A gauche, la matité atteint la moitié' ,de la hm1teur du 
ponmon. Les baftt0 ments car-dia.q.ues, q,11i avai~nt fa ibli les 
jours p rfrédents, sont nets, fMts et bien frappés; T. le matin, 
:18°8 : le soir, 38°. On don ne : 

Alcoolé d'cxtrnit d'0piurn ..... . 
Di,gitallne ... . ................. . . 

50 gramme-s 
1 centi!ftrP 
4 mill igr. 

Le 22. L'animal est plus gai, il n. nrn.ngé toute sa ration. 
T. 38, P. 5-'f, R. 29. 

A g,a11che, la ha11tr,ur de lu matité diminue. A dro ite, elle 
n'oecu.pe pl11s qne le f ie,rs inf.érieu1· tle la J)Oitrine, alors que 
la s 11'bm,rf iLé n1ontf' jusq,u·u,11 quart supérieul'. Toute la zone 
sulimate comrr1eJ1re à re-,pirrr, et on ,v entend de nombreux 
1.'ùl·es crépit.an~s hnmide,s. 

Le soi r, T. ~1'7°8. Même tn1 itenwnt. A pa,rl.ir de ce jour, 
ia pnellmonie ,1u,1t son <'ours normal : disparition du souffle 
tubaire, apparit ion cles l'(iles rrépilants, etc . . , et le 28, lns­
t it,uteur es! convaleseent.. l i l'eprend son .service le 2 févrie,r. 

/let11ai-qnes. - D:rns ce c-ns, la durée totale de l.a maladie 
a été de 15 joul's et la eonvn lP&<·e11r:e n 'a duré rp.ir 4 jours. 

- 3i -

ri semble que _s.1 11· ('e rhe1 ni, Ir sérum n'a pas agi a.vee l~t 
111èrne effirarilé quP sur le;; dt'ux p l'éeédents. Cependant, il 
<'unvient clc faire remr1n-111t•r que nous avtms e.u à traiiel' uuc 
pneumon ie double q·ui a été f•n ·période d'augment jusqu'au 
21, puisque c'est à r--ette dule que ln rnnuté atteignait sa hau-
fe11r maximum du r·ôté grrnche. . 

L'acét;rnilide emplo?éC le premi.er joui-, n'a pas p1,ovogrné 
tk chute de tempérai.ur e ni le S(IÏI', n i l-e lendemn:r., alôrs 
q11r le sér-um <i toujours nnwné l!ne légère ,diminution de 
la t.en1pérnt.u,re clrnque soi l'. E-n n1 1tre, il a réelleme•nt agl 
après la qun,trièrn·e injer-t ion, car· c'est à. partir de ce mo-
111ent que l u fièvre a diminué rl'.une façon sensible, alors 
qur lrs désor,tlrcs rn.nsés pfl ,. la mal:Hll€' a11rrme11t.uienf t01.1-
jn111·~. 

J 
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ÜllSF,RVATION l V 

Conquérant, ,cheval hongre, bai mal'ron, G ans, 1 m. 72. 

• Le 22 jan vie1· cc c-heva.f laisse son avoine au repas du ma­
tin. Amené' à l'.infü-:merie, 011 constate que .la conjonctive est 
wdématiée. La to.ux est g1·as$e, facile à p-rovoque.1·, avec rap­
pel . La per cussion 11e r-évèle :rien ,d'anoi·mal. La respiJ'ation 
est un peu atté,nu·ée rn bus, à gauche. 

T. 40°2, P. 48, R. 13. 
On met. Lin si.nwpisrne et on donne : 

Acétanilide ... . . . ... . . 
Alcoo.l ............... . 

15 gr. 
50 §T, 

.\Ta.lg:l'é ce t.raitement., la. t.empérntul'C' est le soit' de 40°1 
LI' 2:J, aiucu11 changement. P. 50, R. Hl. 
T. Je m atin, 40°2 ; le soir, 40°. 
.\!ême traitement. 
Le 24. 1-'. :>2, R. ~O. T. rna lin, 40°2 ; le soir, 40°. 
}lême tntitement. 
J,e 2!>. Le respir-alio11 devient exagér ée d-ans. lo.ut le po11-

111 u11, sa.uf en bas, à g~,u rhe. P. 54, R. 28. La pne,nuo.ni-e doit 
lléhnte r n.u ('entt-c cl11 puumo11 et. va. sans ûoutc s'étendre du 
t·e11lrc à la périphérie. T. maiin, W•6 ; soi.r , :38°8. 

.\[ème f.ra ilemenl. 

Le 26. Conquérant laisse sa pa~Ue et son avoine. La. oon­
j undive est rouge, infiltrée. P. 54, R. 34. T. le matin, 40°7. 
l.rs extrémité!'l -se 1·e.froid issant, on fa 11 ries frictions sina.pi­
sées su,· les mrmbre:s. 011 donne : 

Alcool 
Salol 
Acétan,i lide 

I ,<' soir, T. 38°6. 

100 g1·. 
1,0 gr. 
15 gr. 

1,r, 27. L 'aJ1imal va tl e pl 1t~ -r 11 p l11s 1mll. Du j et.age rouillé 
s'éro-ule •pal' les de,ux 1Ias.raux. P. 58, R ::11,, T. 1,0°2. 011 
décèle 1111 îlut, de mat ilé ncc11pant. toute ln m oitié inférieui·c 
clu pi1,mnon gauohe. La respirnt ion exa.g·é1•ée rlan;, le ha11t 
rie <;e poumon s'atténue J1eu à peu à mesure qne l'on cl escen-ll 
d est in1perce,1Jtible clrins la zonr mute. LP deuxir-rnc br11it 
rl11 <·œur est assourdi. 

:\fêmc l rn ilcmellt. 
Le soir. 'f. 39°4. 



LI' 21>. Conquénwt. rsl 1ou,jours très ahall11 , On entC'11d rl11 
sourne lulJairr dans la 1.01w mule. A droilr. rPcspiratio u r.\,1 

ge1 l'i' partout. P. ;>3, H. :fü. T. ~0°. 
011 s11,pprinio l'uc·étn11ilid C' Pt ,111 injPr'h' :JO f' li! l'. t1 .. -;ùr 11 111 

antisl replot·occique. 
Le soir, T . :38°8. 
IA' 2.CJ. Conquérant. f':'il nssc•z g:d, muis i l rHI lrrs r,1iblr•. 

P. 50, R. 311, T. :39°2. 
.\lèmes symptôml'S, rnè111P Ira itl' llh' II 1. 
Le ,W. L'tuiimal ci,;t, •de plns 1'11 pl.us ,~ai. La tonx l'S t l'rr· 

q11cntc, quinteuse, doulo11rC'llSt'. l'. 't5 H. :lO, 'J'. :18°4. 
J.'œdèml' d11 sinapisml' 11r se 1•psnrhe pa s . 

011 domw : 

Aknolè cl 'r.\lrail d'opiu111...... C"rnlililrc 
DigilalinP . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . •'• ininigr. 
Sen11n a ntistrcptorncciqu1• 30 r me. 

LP soir, T. ;:non. 
l. r :11. Animal très gai, nppMit bo11. l'. Œ, H. 22, T . :3><•::'. 
Un donne : 

ESSt'II C'C d r• l érél1r11lhi1w ... . .. . 
Digitaline . ...... .. ...... .. .... . 
Alcoolé cl 'rxt.rail d'opi11111 ... , .. 
Serun1 ant istrrpior·oC'riqut• 

:JO gr. 
'> milligr. 
1 rrn t ilitr•,, 

:!O cnH·. 

LI' ~oir, T. 38•5. 
1.,· I'" [érrier. L 't1 niu1al très gai. I' . rn, Il. 22, T. 38•::'. 

Apµnrilin11 de n :t lrs c1,;pilants cl :1 11;. ln mnitir infériN1re du 
p,,11111,m gauehe. l)a.ns ec•ttr 111è111r zonP, la 111:11i1 é fnit pl.tc·c• 
~t cl r la s ul,nintil(•. :\l êt1H' trnitP111enl que ln ,ri lle. 

Lt• soi!', T. 37°6. 
A partir rl1· ('fl jour ln tr11q/1'1·at 111·1• r,·dt•1·.1P11t 11or111:tlr 

ln 1·1·spimti,>11 s'(•tablit pPII à pr 11 dans lu z.01111 hépalbfle. L ll 

stlr11th~rapic est c:r!'.l.,ét' 11• :! f(•1 ri1•1· rt Ir K C:011<Juéranl Pnl r ,• 

en l'llllValrHC'('ll('C, 
JI Ill' rc•p1·1• 1ul ,-;on SPl ' I ir, • <[Ill' le ~I f(11'l'Î f' l'. 

J/,•ma1·q111•.î. CPtlP oli::sen ·<1t ion est iut(•rpssanl,• il ph1-
.'< irurs t.itrrs. llnH rois dr plu s le ,-.i11upis111C• 11 ' a pM pa.r11 a,011· 
l11•a11c·m1p clï11flurnrc s111· 1P c·,u1r" rlr la malncl ie . 11i o-ur l:1 

1 .. 111pérnt 11rr cle J'n11imal. 
l ,',H•étn.nilicle égnlempnl, n'n pus (1111111é un bon ,·ésu llnl 

r1111111H• a11tilhrr111iq11r. li r'-t Irai <JUC lrs 25. :?fi et 2î on nb­
:,;i•n·n it d !'s c·lrnlro,; de tr111pi>1·ut11rr a!'lsc•z fnrt rs le soir, mnis 

3!i --

i l rst il 1•pmnrqt1t' I' q11c• lc'S ;N, ~:J, :?'i. l,•s 111èn11's do~s rl'ncr­
ta 11i I idr n,· prnrlu isa Îl'll I a 111·111! t'ffel. La tPmpéra tu re 11 ·a r érl. 
ll'IIIC'\11 baissé d 'u ne lfl(,'1111 r·o11ti1111r que• le Joui' 0\1 011 a ins• 
t i1 11é lp tn1ile111Pnl srl'othrra piqur. L a 111.1h1die a duré 18 
j11u r c; l'i la ro111·nle:-1rrnre t:l jours. 

11 e-;t très pl'tlhahlr <11 1c' ;.i 1'1111 11u1it c·0111n1e1wr les inj er­
I i11 11s rl l' s-éru111 anl i st reptor·,>r·t·iqur au déb11t mèrnr dP l'Hl'­
~rdfnn .. 111 liP11 de n'npµlic111C'I c·t> trniten1ent que> Ir sixième 
,1 11u1·, la durée dP ln 111al ndip ri cl<' 111 r·11111·n lPsce11rP aurait (•té 
rie> hrH 11ro11p ahr{·'.l'é-r. 
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QRSERVAT!Ol'\ V 

1,aidero,1., hon g-re, oa) chat.a in, légèrement en tête, m éla ng-é, 
4 a ns; J m. 57. 

Le 9 février, La ider on lai.s.sc: s a !'ation. li est très abattu , 
sans force, vadllant s ui' ses quqt re m embl'es. l'. 48, R. ~,q _ 

T. 40<3. Toux grasse profonde, !'jans 1·appel. A J'aus0ult a111111. 
r·e,;piration exa gérre partout, d"où !e diagn ost ic· de pn~11tnrJ1ii t' 
centra le. 

Comme traitement, on pratique seulement. une in jection 
d e 30 cmc. de sérnm antis t.reptococciqne. 

Le soir, T. 40° 1. 
L e W. Laideron est toujoul's t r è!'1 ·tri s te, il ne mange q,u ' in­

complètement sa rat ion de foin et r estf' ,sou ven t le nez œppli ­
qué sur l'auge d eva nt SR- nourl'itul'C'. L:,i con1onct-ive m oins 
rouge que la ,·cille, prend une tei nte jau'.1e oran g-C'. P. 1-0, 
H. 27, T. 39°6. 

A gau che, submatité jusqu"à u n tl'U\'!' l'S d e main a u de .-s us 
dç !'olécrane R espiration exa,gérée en haut e t sensiblC'm C' n t 
diminuée d an s la w nc s ubn1ate. On injecte 30 crnr. de f:.én ,111 
antistrep loc:occiquc et o n d onne :10 gr. d 'êssence de tfrébl'n­
Lhine dans un électuaire. 

L e soit\ T. 39°4. 
Le 1-1. P. 1,01 R. :22, T. 39°4 . 
. Vlatit é ~ gauche s'éle,·ant à dc,ux travers de uiain au­

d rssus d e !'olécrane. La respira tion, tr è~ exagérée en h a ut , 
ef:.t a,bolie dans la zone ma.t e. On commence à entencl1·e le 
sourne Luibaire. 

:\Iême traitemen t. Le soir, T. 39° 
Le 12. P. 1,2, R. 23. T. 39°1. '.Vlêrnes s_vmpt ônr f's . :\fê111P trai­

teme nt .. L e soi,r tern,pér atul'e 39°5. 
L<' 13. L a ideron laisse (oujom•f:. un ,peu de foin ,m ais il est 

un peu p lus gai que la vei.lle. P. 1,1,- H. 23, 'J'. 38°8. 
L n. matité monte encore u n peu à gauche et le o&ou fJJ e 

tubai r·e exi-ste clans ti;iut,e la zon e mate. A droite, respiratio11 
exagét-ée partout. .~Iêrne traitement. Le soil', T. 38°5. 

Le -,14_ L'app~tit revient 1111 p,eu. P. 1~2, R. :36, T. :17"fl. :\ lèm .! 
tra,item ent. tLe sofr, T. ::l8°. 

Le 15. L 'animal est plus ga i et n,ange tou te s~~ ration . P 
:J(i, R. :?1 , T . 37°6. f.a ma tit é ba isse e t fait place à d P la 
submatit é. On ent end des ràle« crépitants d e re tour. ()n ne 
donne plus que d e l'essence c:e térében thine. Le soir, T. 38°4. 

-- 37 

Peu à ,peu, tout r entre cla ns l' ordre et à partir du 18, 0 •1 

ne donne plus que JO g1·. de nilra.l·e de potasf<e par jour. I.e 
19_, Laider on est co1wa lesce nt et repre: nd son ~c rvi re le 22. 

l/ c·111 (11·ques. - Cc m a lade a élé exclu s i, em r11t traité jrn r 
d es injectio ns d e séi·um anti$i r ept ococcifJue et des électu_nires 
à l' essen ce de térébenthine. Pas de sn ignée, pa3 de s ina­
pism e,' pa s de digitaline, pas d'acék111ilidP, pns d'alcool. 

r.a durée de la m a ladie, qui a débuté n.bsolument comme 
duns l"obsel'vation TV, c'est-à-dire par- une p neumonie ce11-
traie, a été sie-u lcm en t de dix joul's. I.e sél'um, sa-ns d onner 
ch ,1.q ue jo11r uen g1·ancle bais:-;e d e· températ ure a don ­
nP 1111e buisse continuelle, r t à partil' du cinquièm e 
jou r. La ide ron avait une .t r nrpél'at11l'e à peu. près 1iorma le. 
La con valescen ce a été .de t rois jnllrs . Il est pe11 t-ètre- utiJ e d r 
fui r!' r em a rqu c1· que' <:: i le 'Séru m a donné rlc tels résu ltats. 
c'est qu'il a é té employé <lès le d ébul d e l' i11fert ion. 

\ 
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O mlMI VATION VT 

/,apin. hongre, nnir mal t eiI,t. grbonné à lu baM' de l'en­
,·,1l111·c• 1'1 ga ud 1C' . \ 11,11,,-, 1 111. :')\l. Arncni au 1·nt·ps 11' 18 j ,111-

'" it~I' 

Ce cheval. à l'ar1·h·ée au cor}}:-, untit Hé mil" clan~ le~ 
é-cu rics infectées d<' la renio11te. I.e :11 jam ·icr, il 1•ntrt1it à 
l 'infiin rwr ie pour u1w prr nii i>rc i11fcct ion slreplococc iqne qu i 
,-p manif1•sta !<OUS la formt' de synovilt> aigu,• g ra11d1• ~,:~a-
111llï d i e11tH' P 1). Trn ité 111iiqueuu•11I pa r l e ;;énun nntislrf•pt.,1-
cnr riqu(' il sor tai t di'-ipo11ible le 1~ f(,1 I·i1•t·. On le rnmèni• il 
l:1 dsit r cl 11 1•·1 ma rs JHll'l't' q11, • la I ci lle il 111 a it lnissé su11 

a1·11i nl' r.api11 rst tris!<•, a hnttu . ra ihle. 'I'. :1!Hi, H. IR, P. !'i(i. 
La respiration exal!;ét·ée ,Ions Ioule ln hauteur et des d l" ''­
C"ôlés de la poi lYine ei-t rnde el r u pellsu. Le soir . T. i-0°1. 

L,· 2. L'an imal est de p lus en plus abalt11 et reste à lion! 
d r long-e de,an\ sa nrn ngeoirr . T. 10°X, H. 28. P. 5G. l.·1 
l'On jon : live a une lointe rouge 1lcajou. /\ la 1pcr cus~ion , 0 11 
clecèle cl<' l a matit(> dans la partie in[ér ie 11 1·e du r o11111m1 
g.nuch c. Le 11m-1·mut·e , ésicu laüc, exn,gé1·é ilm1s ln p:1rtie 

'-ll pé1'iN 11'e. e,'it aboi i dans celle r(•gion. 
Comme trai leme 11t, on injC'cte sculcI11ent 10 cme. d e sr rutt1 

11111 isl ,·eptocoecique. 
Le soir, T. 39°4. 
/, t' 3. Lapin est triste, nhiittu, faible. U11 j da.',:\'e m 11co-p u1·11-

lr 11t. pru abondant, s'écoule par Ir na:;enu d 11oi!. T . \.0°8. n . 
·.N, P. 18. Ln matit(> attri1d à gauche lt•s 3/,I de la hanlrnr de 
ln poitrine. Les bn11i11A du c·rnrn· sont ns~crn r cl i~ e t on nok des 

i11termitlenccs. 
Traitem ent : 

Sérum anlist rep tococ:iqiut• . . . . . . 30 cnu·. 
Digitnline .. .. .. .. . .. .. . .. .. . .. .. 4 millig r. 

I.e soi I', T . :38°8. 
L,• 1. T . -10°8, R. 28, P . ;,li. ~U•mes s~ïnplôrnes que la 1l' il iP . 

.\fè111e l t'aitemcnl. Le ;,oir T . 39°8. 
r,,, li , L 'nni111a l IHn11g" sa n iliun : la r·onjon cli ve rnu i n~ 

iujeclél' , prend une teinte jaunàl re. T. 10•9, R. 211, P . ::,t_ 
\l èn,e l rniterncnl. Le soir T . :39°G. 

Le ü. T. :10°:>, R. 27, P. ::,2 . .\!ème trai tement. 



• 
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Le soir, T. :30°9. 
/,t' 7. L'appétit est ho11. l.apin est plus gai. L,1 c011joncth·e 

<'SI n~dc,e,n11e à 1peu p rès norn,a l,e. La to11x est assez fré­
quente, gr asse, ,·,nns l'!l ppel. AppHl'ilion du so11ffle ti1bni'l'l' 
rlans J.a 1.011e mate. 

T. 39. R. 2i, P . . «J. 
On i'llject<> ;?O c-c. de séi:11111 antislt'PptorocriqLH' ri 011 d111H1n 

:w g r. -rl'esscIwr de tél'rbrnthi11e cl -1- rnillig r. cle digit 11lil1<' 
dans 1111 éle<'l unire. Le ;;()i l', T. :J9°G. 

/,1• 8. La matilé bai&s<' un peu. T. 39°:Z. P. iO, R. 20. 011 
~11 pprime le sérum. Le soir, T. 39° 

les 9 et JO. De la ~11lmHtiité l'emph1!'I' la 111nlitr. Appnrit ic111 
dl' r·à les c1•épilants . 

/.l's 1,1, ·14, 1:,. Lapin ~<' 1'C'111et pNt à peu ; la l'espiralion 
<rtablil rapide111enl. On ne do1111e plu, qu·11n pt>11 de sulfate 
dl' soude chaqtH' jour. 

Lu convalcia;cencc con1111 e11 ee le 17 et La•p i11 1·epr cnd son 
sr•n·kc le 20. 

/lr1narq111',\, - Ce malade a été !l'ailé exdw-,iYemenl pur I<• 
srnm, et un pPu ùe dkdlaJine poul' r·ombnltre la faihl<'~~1' 
d11 cœur. Si la ternpé rnt.u,·e n'n lltlS bai ssé g l'adueJlt,.11,P11 l 
c·ummP dan:,, l'nhscn·::ition p1·é'rPdenle, on peut remarquer qll<', 
les injection:. élan! fail<'i< le matin, l'll pou,·,iit noter r haqur 
soir une <"hlllt' très sensihlP ayanf 111èrne nttrint ;? 0 le :1, E11 
nnlre, il partir d11 6, !''rst -/i-di r e .'1 pa l'l.ir· rlr ln q11atrir111p 
i11j<'clioll, l n tcmpérfl.lt11'(' :,;' est mit<" ù bai~'-i."1' cl 'unp fnçun 

rn11tllll1e. La n1aladie :1 rlurr dix-sppl jours 0 t 11 <·0111·a les!'<'IH'P 
trois. 

l)epnis, nous ·1vons fr rquP11,mo11! rniployé. Pl (P11jn11r~ u,-(•1· 
Ir 111ô111e s11,·,·è~ ce m odt• clr !r:1i!rn1c1,t dans la p1'ntk1uc c·1H1-

rn11te de notre rl ientèlr r-11rnle : 111alhe1Jl't'USC'lllf'nt, l'éluiQlll'· 
111rnt de n,1i-- nrn hrle:,, Pt le ma ll<Jlll' rlr IPmp,-, nr nous ont 
pa,- prrmi, do I'P. leve1· .iussi stT11p11IPusemenl nos oh~e,·va­
t ions : <''est ,pourquoi nou~ ne lPs signulrrnns pn5;, ct>ltrs c·i 
lions parais~n nt suffisant c-s. 
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CONCLUSIONS 

La -.érulhfrapil' anlisln•pt•wocl'iquc polyH1h1te "l'rTJJ1I«' 

èln• ln méthode dr tr·ail"m1•11t dt>-. pu un1onil'-. dtt•z 11• 
dwral d(l1111a11t 11•, 111 •ill1•111·-. d,11/tah. 

En géri•r·al. lï11jr('fio11 d1• '-<'1·11111 t•,l .-.11•\Ït• d'111w d111I ·· 
l'arnl'ahle clr lu t1•111p{•,.at111·p_ 

t :ctlt• rlrfrn ·1·srt•11rn• !'SI plus IH'lft• ll\'('1• Ir S(ll'Ulll qu ·u,·1•1· 

lt•-, anl1tlwrm111t11•:-.. t II pnrt:1·1ilie1· : l'al'dnnrlid:•. 

1. 'c111plut :.y,téma t111u1• d11 M'l'lllll '>t'lllhll' 1m·11'1,11· 11·:-. 

1·nmpli1·atio11~ ,·u rdiaqui•, 111r111·anlifl'... di111111111·r l;1 

duréP 1110,·t•1111!' dl' ln nwladit• t'I ;1 l1rt'·~ r 11otahll'1111'11t l,1 
c•o, 1 nde,r<' 11c·t?. 

Ct• i1•11it<•mr 111 a11s,i si111pJe qu'Mt'gu111 Pst rl ';' 11f ;1111 pl11-. 
dl11·;1(•1·, quïl 1•~1 11ppliq11i'· pl11~ l1;il11P11w111. 

Vu : 

l ,1• l/il',•1•f,•11r 

,,,. /'/.'rfl/, Î rfrri11,11u tl,· f.y,,11, 

Clr. l'onc111.n. 

\ 1 : 

/ ,1• /)lf'//1 11. 

.,. U "PI\E. 

/ ,,• /'10/1'.\.11'111 ,t, l'/.'ro/r l' 1•/rn11r11ri•. 

11' Dor , 11 1 t . 

1·11 ,., /fl'/'/111., 1/"11111111111,·1 

T,,, /'r1•sidc11J dr la Thcu 

I)' .\llf.OIM,. 

Ln,11, I«• i j11i11 J!l:.'7 

/,1• l /t' ,·/1•111, ,,,.,;,,.itf,•111 r/11 ('n11sl'i/ tl,• /'/ '11ir,•rsil,:, 

/,,. 1/«'cfl-u, l'i ,,,,, rll'l,•1111/i,111 : 

/,,· /Joy,·11 tl, /11 l-'11,·111/1 ,1, lft,1frci11,·, 

J . Lf:Pf\E. 

BI BLIOGRAPHJ E 

,\\<, f,I /CJ ('1J11/1il111/11111 Il l'••/11,/1• "" .,1,.,•,,/11,•,11111,• tlt• ,,, 
y1111r111,·. (.li11io-a \ l'i •1 i11-1n·,, .:1.1; s rpl nwh1·p IO 11!'111JJJ·,• 
l!llll 

, \11\, /,'1•/11fi1111 ,/"11u1· 'Ï'ir/,;111i1• tir· ,,11,·11111011;,, H,•,•11pi( rl'liy-
gi1\11p t•t tfp 111,,,1, ,·i11P H;tl'1·i111111·p 1111l1t111rr-. l!JOli. 

Il 1.. 11,.\ffl '1.1,., Sur ln 110/111 ,. ,.,,,,11,, ,•/ ln 1·1111.,,, J1rt'11111ir,· 

dt• /11 ,oi-di.,1111/ 11l1·11ru-11111·111111111i,• 1•fJ11/11,1i1•11s1• r/11 ('/11·1•0/. 
B11ll,•1i11 ri«· 1:, :--,or•i,•f!• t:P11l1 :il,· of,, .\l«•rll'«"IIIP \ ll'l i1111it·1•. 
l!I:.'~, 

l 1111/ril111/i1111 11 /"11/1·11/ /,• -'!/lll/ll//111r1/11/1111111111• (/,• Ill 
111i11111· l,11111fli11,· ,•/ ri,• /'11//1·1·/i1111 _d,•1111111111,;,, 11/,•11n,-11111•11. 
111,,1111• 1/11 ,·l,,·rtt/. H11IIP!i11 ,i,. l:1 -.;,lr'i,,1,, C,•nl1·ale dl' 
\fi' J,.1·i 11 \'1•lf'l"lllai11•. l!l:.'0 

,·hl't'fl/ s,•s 1'11/1/Hll"/., f/1'1'1" '" ,,,,·11n1-1111,•111111111,,. 1·1111/u 

f!ll'//SI' H1•1·11pjJ d'Alf111·1. l!l:.'I 

l"1111."· t/1•/,·1111111,1111,· 1/1• lu /ii•,•n· ly11lwïr/1• r/11 

1111111 IIH 111 f'I 1'1111'111.11. f"1111/nl>11/io11 (/ /'1•li11/uy11· c(1• /11 

p/r111·11-1111,•1111101111• i11/1•,-fi1·11-"' r/11 ,.,,,.,.,,, Clini,·n \'1•tf11·i 
11111·ia. 1\ a,ril 1900 

('1111/ 1 i/Jt1/io11 ,; /'l'/iu/(J!{Ïf' tl,· '" ,,1,·urfl•fllll'l(/1/(///Î(' ill 

f1•1·/i,•11A1• t/11 t"/11·1•fll. C:Jinic 1 \'l'lp1·i11aria, :.>.J j11illrt 190li. 

('"11111/,•.,· ,·1·11t111.,· c/11 !) ('1111111«·., i1tfrr11t1/io11,1/ tl,· 1111•1/,­
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